TSTL/BTK/Microbiologie
3 - LES AGENTS ANTIMICROBIENS

Le développement des micro-organismes doit être contrôlé pour éviter leur effet nuisible :
· sur l’homme et les animaux (micro-organismes pathogènes)
· sur les produits de l’activité humaine (altération des aliments, dégradations diverses)

Les agents antimicrobiens peuvent être classés selon leur nature en agents physiques, agents chimiques et antibiotiques.

Les agents antimicrobiens peuvent soit tuer les micro-organismes, soit inhiber leur croissance

1 - Notion d’antisepsie, de désinfection et de stérilisation

L'antisepsie est une opération au résultat momentané permettant d'éliminer les micro-organismes au niveau des tissus vivants.
La désinfection est une opération au résultat momentané permettant d'éliminer les micro-organismes au niveau des surfaces inertes.
La stérilisation est une opération visant à tuer tous les microorganismes contenus dans une préparation ou sur un objet ; le produit traité est dit stérile lorsqu’aucun microorganisme ne peut être revivifié.

2 - Techniques de réduction de la charge microbienne

	PROCEDE
	Principe
	Exemple

	CHALEUR
	Stérilisation par autoclavage (chaleur humide)
	Enceinte fermée dans laquelle on chauffe de l’eau sous pression, on atteint ainsi une température de 121°C que l’on maintient pendant 20 minutes. Destruction des bactéries et des spores pour obtenir un produit stérile.
	Stérilisation des aliments, milieux de culture ou de matériels.

	
	Pasteurisation
	Les aliments sont chauffés à une température définie pendant une durée définie puis refroidit rapidement (exemple : le jus de fruit, 72°C pdt 20 secondes)
La majorité des bactéries sont détruites mais pas les spores, cette technique préserve les qualités nutritionnelles des aliments (vitamines…)
	Aliments liquides (lait, bière, jus de fruits…)

	
	Tyndallisation
	Stérilisation à 100 °C fractionnée (une heure par jour pendant 3 jours)
	Utilisation très limitée

	
	Stérilisation par chaleur sèche
	Four électrique (une heure à 170 °C)
	Stérilisation du matériel de laboratoire, médical

	FILTRATION
	Utilisation de membranes contenant des pores de diamètre connu qui retiennent les mo (bien choisir le diamètre des pores en fonction du type de mo à éliminer)
	Filtration des des solutions injectables en pharmacie.

	RAYONNEMENTS
	Les Ultra Violets (UV) et les rayons X ou gamma dégradent l’ADN des mo
	Décontamination des surfaces (hotte, bloc opératoire), des aliments emballés…

	PRODUITS CHIMIQUES
	Les produits chimiques comme l’eau de javel, l’eau oxygénée, les détergents vont détruire les mo.
	Nettoyage des surfaces, désinfection et antiseptiques



Pour obtenir une destruction efficace, il faut prendre en compte :
La taille de la population de départ (plus il y de mo, plus ils sont difficiles à éliminer)
L’état des bactéries (les spores sont plus résistantes)
Le temps de contact (plus le temps de contact augmente, plus l’effet antimicrobien est important)
L’intensité du traitement (plus la chaleur augmente, plus la destruction des mo est rapide)
Remarque : le froid ne détruit pas les mo, il ralentit la croissance (conservation des bactéries à -80°C)

3 - Étude de l’effet des procédés de destruction (Voir TP : la pasteurisation d’un jus de fruits)

Pour détruire efficacement par la chaleur des microorganismes dans un jus, il faut :
· chauffer l’aliment à une température assez forte (mais pas trop afin de conserver les propriétés organoleptiques),
· pendant une durée suffisamment longue.
Le temps de réduction décimale (D) est le temps requis pour tuer 90 % des microorganismes ou des spores dans un échantillon à une température spécifique (ex : D60°C = 3 min). 

4 - Antibiotiques et antibiothérapie

Un petit mot d’histoire : la véritable découverte des antibiotiques fut faite par Flemming en 1929 lorsqu’il découvrit que sur une boîte de pétri ensemencée avec des Staphylococcus, la présence de quelques colonies du genre Penicillium, un contaminant, provoquait une inhibition de la croissance des bactéries mises en culture. Il en déduisit que ce champignon sécrétait une substance bactériostatique qu’il purifia par la suite et appela « pénicilline ».

a) Définitions
Un antibiotique est une molécule à toxicité sélective, utilisée in vivo dans le traitement des maladies bactériennes. Un traitement par antibiotique est une antibiothérapie.
Un grand nombre des antibiotiques existants sont constitués de molécules naturelles, fabriquées par des micro-organismes : des champignons ou d'autres bactéries. Ces dernières les produisent pour éliminer les bactéries concurrentes avec lesquelles elles sont en compétition dans leur biotope.
Cependant, seul un petit nombre des antibiotiques naturels est utilisable en thérapeutique humaine, pour des raisons de disponibilité dans l'organisme ou d'effets indésirables. Un grand nombre de molécules aujourd'hui sur le marché sont des molécules de synthèse, dérivées ou non d'antibiotiques naturels :
Le spectre d’activité d’un antibiotique est la liste des espèces bactériennes sur lesquelles l’antibiotique est susceptible d’être actif.

b) Mode d’action (à compléter à l’aide de l’image interactive)



[image: Les principales cibles des antibiotiques]


c) Microbicide et microbiostatique

Bactériostatique : l’action de l’antibiotique permet à la population bactérienne de se développer, mais ralenti sa croissance. Après ajout de l’antibiotique, pendant un temps d’incubation donné, la concentration bactérienne est toujours supérieure à l’inoculum de départ, mais inférieure à la valeur obtenue avec un témoin sans antibiotique.

Bactéricide : sous l’action de l’antibiotique, la population bactérienne est régulièrement décroissante en fonction du temps, ce qui traduit une action létale de l’antibiotique. Pour un temps d’incubation déterminé, la concentration bactérienne est toujours inférieure à celle de l’inoculum de départ, et donc également inférieure à la valeur obtenue avec un témoin sans antibiotique.

[bookmark: _GoBack]Rq : fongicide : tue (détruit totalement) les champignons, virucide : tue (détruit totalement les virus)


Conclusion : la résistance aux antibiotiques : un problème de santé publique

Certaines bactéries sont naturellement résistantes aux antibiotiques, leur génome les rend insensibles à certains antibiotiques. A l’inverse, certaines bactéries sensibles à un antibiotique parviennent à développer des résistances contre cet antibiotique, on parle alors de résistance acquise (ces résistances sont soit le résultat de mutation, soit le résultat d’un transfert de plasmide porteur du gène de résistance entre deux bactéries).


Exercice :

Après visionnage de la vidéo, donner 2 inconvénients à l’utilisation abusive d’antibiotiques.
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